
À1ùîî, del Rlgincd La'at le'
Iteni des Noules Ainsi, s'i n'y a pas cu de se rassurer nufactures e'plôiteront ces bras deve- en dire ltan t l culture du lin et du

rciniplétenent, lous avons duibinàns la nus inutles. enleulr donnant desi moyens clhanvre. L un estdansl'état le puis pitoya-
AroRT•Es PtAR LE C. A c runsolation de pouvoir erperer. d'existence Ies capitalstes, la nombreuse blI de culture, et pour les mitêmes raises

PAR TLET A'Pi clase de Paritocrai' duot'la riche>se e t que la laine; l'autre est inconnu.
PAR LE presque toute n uméraire, donneront de Nous avoni chez noticri. abondance,

Angleterre.Leshanlgemnents qui de U :cÀnîcrs.-SoExelence le I'en(ouragIeent· aiu nuufactuîres, aux et de la meilleure quaht, le cuivre et le
vait iirvcnir dans.les nouvelles loi de Na; Gouvernîeuîr Général a offert en prixune arts et aux métiers, les feront parvenir å fer. Y a-t-il beaucoup de nannfactiures DIsTnIcT DE NE Session, de la Cearviatoaaen cIci6îs les :-marchant' -1pru uertfé ae
vi'gtion avaientusi empch lesmacnt inédaille d'or pouïr le incilletìr spscimen de leur perfection, parun xe rafiné, d e- en fi acier '! Ne faut-il pas aller chercher QuCBEC du Banc de'la Rein,

raus lebremeanier alqussn faimccanisme. Ce prix sera donné dans nu îécelaire pour faire refouler le nmm- chez P'tranger la faucille et la fauilx 7tenant jurisdiction cionnelle pour le di,
jusqu'apiès le premier Janvier, alors qu'on l'Institut ilécaniiique ce Toronto, mais la raire juîqu'Pagriculteur, ci même temps Ponrquoi 'en fabrnquerait-on pas -chez trict 'le Québec, sera tenue en la Cour de
sattendait a les voir entier dans deg onîmétion est o,% erte à toiute la province. quie les eigences de l'agriculture parfec- nousa? L'agriculteur porrait sans argent se Justico, en la cité de Qubec, LNDIl
sp latdons., tionneront:e nécaniime des instruments procurer tous les u 'teneiles nécessaires VINGT-UNIEME jour de JANVIERLe rappel de ces lois a plutôt amliorer raail pourlus.age domeqtiue, et tousles instru- courant, NEUF lieires du ratin

le commerce qu'il ne lui a fait tot.Tusus les rpr meImitil;j
canter u'il replis etfdes ordresdoivet Uie rqiiiston giné par Plus le7l Le Canada, soslerapportdela propor- metsde traval C'et vriment curieux donne ci conséquence avis par ce présent

chantierssonto, repis eit duesaientt personnes, a étadresséeaM le Dr Mr-, lion dligriculturcai luxe, aux arts et de voir p asser à l'étranger nos: prduits à tous ceux qui amont a poursuuivre aucun
ders 'ip.on, riue e dus Nourndce.m n r, linvitait àase présenter comme ca fmétier est dans une fausse position. bruts pour nous revenir manufacturs, des prisonniers détenus en la prison com-.

Les rapportsdes districts manufacturiers didat, à la prohaine Election Municipale, L'agriculture y est très négligée, tit a Por remdier à la géne qui seiait sen- mune de ce district, qu'ils aient a y être
por equrie d ali.. * fait iîriî.rLeý-asI rvneiL esappt des dufisits n is pourlequartierdu PalI dans la provice inférieure, tir partout, mais particulièrement ianms le présents pour les poursuivres e droit, et

sont des plus satisfaisant, .les arts et niètiersn'y avancent guere pis. commer.ce, oin rêve à des ciaingcmeints po- je donne aussi avis à tous Juges de paix
grnd davaiane dofra qe lerner coutne Il n'ya lias, luroprement parlant, decapi- liques, à des renversemet de coinstitî- Coronaires, Connètables et Oflicier, de

gran d emande de ferque l'on a coutume talistes, d'urristocratic riche ci numéraire, tion, On veut l'itinexion, Pindépendance Paix, du et pouir le district susdit, qu'ils s'
de voir e à parei époque. de Patin. Le ACCisF.-lercredli dernier, coune cette classe est tout à fait minime. Le l'union des provinces. anglaise., etc., ee. trouvent alors on propre personne ae
pri: -taient r e n u eM h o h ateauguay, ae commerce seul a xploité les bras impro- Touties ces opinions divergentes peuvent leurs records, indictenîîts et autres doci.

On dit qu'à l'ouverture du Pdrleiientmanqua et eu . Chr ishtoli neperdit so, cheagl ires à l'agriculture, il la fait on profit de venir d'un bon motif; mais ce n'et pas ents, pour agir et fire à cet égard ce
n diort qu'àse 'ouvrtureni dulee ,maua et s. Choshol et soeq enteva' étranger;ti-iseul aété le mobile de Pac- connaître la nature du mal ni notrc situa- qui appartiendra,à leurs différents grades.

un effort désesp rti îlmais inule sera fait sa leighl et soni contenu et qielq'irgent. iiité ais voilà qu'il cesse, et la mi'ure tien, ue de trouver un remède dans ces W' s SEWEL
. peine, ài sauver leurs vies. Depi ce le paupérisme-se.font sentir partout. Il a cliangemenîts. .Tant que l'unieiPa uiiram pas Bureau du Shé

rotcteur n deme, a rae leu uns petpis ce té le goût pour l'agriculture, il a peuplé chargé notre manière d'être, que l'on n'au- 'F ura d IS,
Voici ce quen dit au sujet JePtempsunialtracé ichemi un peu plus nos villes sans proportion avec les campa- ra pas mis le peuple en état de se sullire à Québec, 4jaIvier 1850.

aux Etats-Umis, aldvertier de Londr s,b a gdn une place srre.--Alner' gnes; il n'a encouragé aucune ianutfacti- lui-même, il faut se décider à narcher à la -
Le Cabüiet a paris en tr lae - · re indig ne. 1li seulement au 'produire remorque de l'étranger. L'établissmenieit ux électeurs de la Cité et de la Bana

patrie et se posepsiis d'Aie érique. Il Le réleeu-d. de lord Elin.1'ar- d'habiles construcîtenrs de vaisseaux. Mais le ianufactures de tote espèce serait de Quê&c.
pres po sedpartdcette branche unique îdindustrie menace le grand moyen( le parvenir à cette fin

en est veniu à conclure que 'Angleterre ne mi les .,briits aussi extraordinaires qitue faux ruinie. Il a fait circuler l'argent, et mal- mais des établissenments fuiits par<les homî- essîEUus
perdrait actuellement rien à effectuer la sé- lanîcés uit vent par les jouruaux tories et leuîreuîsenîeuît fait croire que l'argent est mîîea uii pays, qui aient ici iiiiiueenit 'AI accepté la situation de commisnuî,sairm
paration di Canada. démiiiguiqiues s'est trouvé ces jours ler- punique ressource di peuple. C'est vrai leurs intéî dts, quelle que soit leur oorigine. en chef des Travaux Publics, avec unLe résultat d'un examen soigné sûr lut niers celui ie la réà;giatioi dle lord Elgin dans les circonstances actuelles. Mais le Pourquoi nie formerait-on pias des sociétés siègedars le conseil exêctir.par là
connexion Canîadieune, sous tois les ra P- et le son remplacement par le général coucunerca manquant, l'argent cesse de en commandite ou autrement, lont les parts nuagelt est colu .Jrm
pr ts, est que, PAg.glterre, im de souinr ord Salouu. o circuler ; de là un cri général de gononlée ; de ignee seraient de quelqueunileraiumandat est résolu. Je doinmesoqumteul ut.
du refus d'allégéance à la couronnue bruitan- répond à cela preuve de notre Position anormale. Le nent? Ces établissements paieraient penn 'de nouveau aiu creuset électoral,-- rle
nique par les colonies d'Amtriuîie, y gagne- I Nouis avons la meilleure autorit pour luxe, et tiun luxe ruineux, s'est glissé dans pour commencer ;'cest vrai : car il y a approbation, ou réprobation. Si ces e f.
rait réellement. C'est un fit pirouvé (iue dire que 1 >bruit etintout-à-fuait sans foc- tocutes les classes de la sociétê.~ Uagricul- certains préjugs combattre, et l grt ges honorables qui u'êtaient ol
les dépenses de la connexion e ciont plus dement dais tous ses points, et s'il était ture même n'en a pas été exempt ; et la pour les produits étrangers. Mais le moyen ? m'e nt'di lifié le r
que contrebalancé les avantages. Le -ou- possible d'éprouver le l'éonnement sur ceîit d prouviunce ns frodheuit rien pour fouirnir au Voilà ha pierred'échop ntureprése
tien de cette partie de nos possessionius c it- qu'on peuit dire aujoun'hui,. nous nOus luxe. L'équilibre donc est détruit. Qui Sans blâmer le commerce cniii -Inéuime, il populaire, je le. aurais refusé i iais romît-
loniales ununs assujétit a la dépense Ie étonnerions de voir ii journal oser affirmer le rétablira 1 combien d'années faudra- faut dire qu'il est devenu abusif On ralli- mie elles nie fournissent les moyens Le èr-
£800,000. En est-il qui puisse nus sou- si hardiment comme fait ce qui n'a d'acutre t-il travailler pour rétabir les propcr- ne sur 'importation des produits es iuanu- vir plus ehlicacement mou pays, et de ren
teunir que les Canadas nous rappoitent des base que le babillage des rues." tions 1 facures étrangéres. I n'y a plus limbne être plus utile, j'ai cru que je me os
profits équivalents à cette sommîuue h L'on Le jeui c l-oppsition. dans ce mon iituragriculture, les arts .
peut douter que nos exportations cin Aié- parait étre de créer de l'excitation, et sil C'est .ui -aneuotuirt qu'il cri retrmitiers et le luxe du jour.Chaque mla-s
rique seront aussi fortes après la sépara- n'y a paas le quoi l'alimenter dans les oDegr an elelor tont l iiéjàité fan tcl-asuiti e ijournaux annoncent arrivée.C de vIsei s, aufiet u toutle district dte Que-
tuon, toutefois ntous disois avec connais- évènements qui u s passent jouirnuellemeun t,'(D man uurset rdéjred'aitra ti las un nuveau 'tirde îla be.
sance de cause que l'Anigleterre n'y per- oui se met a nci manuifacturer.- incrue.prouired'aot. as neuie d uveau oft, aec
rairienTelle est indbitablement cun. bien sensibles. Il ne faut pourtau paas se pcus gie qualité et c l ••ure. ... f •ntai. Déjà trois fois vous m avez éitu uimje-dritne. Iflt an -uàpysessentiellement agricolte, lon 'lclusion où en est venu le Ministère après -- ------ iécounager.ril y au un commencemenveut noun firce à I nuslhbiie ricla i. m pr é

mure deibèratioti ;t il arésolu Pagir cii d'élan ; avec de la pers rance, on réuus-vnou forcer à tuushbillier à]Ita
muredélb a io i e a ésoe air lasc axAsF.5mi Ms$!SM.---es'Ira.lýe joujrna-l dureiuemenace d iln,! cmm si les habits de Pari e cos Depuis l'lus ie six anrs je nie sois dévoué

conséquence. A la prochaine réuiond u inuundclations qui 'an. dernier ont ravagé édiscoutimur l dej l uparatre, ce serait une mettaient plus à l'abri du chaudis d es dus oàI léfense le vos intérts, et de uicuie
parlement, le peuple ser appelé à Prendre certaines. parties de la. Louisiane et noaum- perte iréel le,îaaiurepa ezsei.roii c ài iu Lii t l pays, Si votre onfménce, i di reivotre
connaissance des délibêranions u(t11Cabimet, ment la Nouvelle-Orléans,. lléniacent le pere jrelque d'stCppendantalessmagasins ntelesifroid: u tlr- em'a y Si-vant hoor, eite u
et de ce qu'il pense à ce sujet .. renouveler cette année. Déjà .lesî leeee fectuosit . Il n'est pas assez intelligiblo nuis îe marchandises françaises,allemandes

F nc-oi aoénacraiéont cédé sur Plusieuirs pointîsdelIIIluasse. afibi ac peý, cet ntl)u
aordon n int e s luieu nts sdlBas pourios habitants, pleu accoîutumués aux etc., etc., ont beaucoupl pus la vogue, l e parce que j'ui accepte uni empl

au mstre du Commnerce tin examen ina- Lansnen : des ldems crnrsuidérable termes techiues. Ce défaut disparatrait, "t u sprit publii est faussé. Famut il publie, dites-le librement : rejetez.mi, et
médiat sur la question îles Tarifs des éavaient eule hu durants derniers jours si les correspondancs étaient plus nom- donner à nios marchands unportateurs de la choisissez nun autre représentant. Alus je
douaness ae b i vu ,a"~ci t ' déombre d r e antears is- . Avec le tempa elle le dtonvien- luange oi u tlàmu ? Il hut un grand rentrerai dans la vie privée qui a tait de

normes -tablis surles provisions le hou- u. ru cis pnt dront. Laissons faire d s expérience. ourgeor plier d elles r-licharmespor moi, et que je n'i quittéeche~~~~ vedî oléragr tasi a fili aaient dé suspendre leur roilaisoiien ul hine ernui et quej 'i utéche venant de l étranager, et ausi i éé t La presse ci général devrait prenire lais coniiluinu.
d'encourager ,les manufacturesen rédui- ues petits habitans;avaienttcontraint,-, activement la cause le l'agiiculture. Nos Il faudrait de grand, exemples pour re- "que polr consacrer mues faibles servicesà
sant les droits inmposês sur les articles non d'abandonner leurs deicures. La Nouvel- feuilles hebdhmadaires pourraient très bien mettre le luxe dans son ordre naturel ete Inma patrie, el à vous en particulier. Si ait
mnanufacturés. le-Orléans cIe sout côté tplrouvait des Cnain-uiles-dmdie oraeitisbenmtr e]iedn o rr au

Rome.-Il est survenu quaa .qunes diffi- Les anérieses pr suie icit Mauvais état des consacrer à cette tiim une colonne de cha- proportion avec la po.tion le notre Cana- contraire vos sentiments e confiance en

cuotésedslesétas sro eau uet dî tlevées au-dessus de Carolt n s é que unuméro, au lieu de les remplir le ces d. Mais qui douerat cet exemple h Il moi sont demeués tels u'ilsétaient, don-
cultés dans les dtats romains au sujet d queice un coité avait été nComrménar légende., le ces contes faits polir amuser doit partir d'en haut 1 Qui eoiinceilu:era Inez-en preuve en m'accordant vos d-
rctablissement des droits sur la fleur.Honnex epnts légers. Elles pcurraient repro_ Honneur oui, mille lis honneur aux ,et c e d ts npt p duire lesarticles les pus pratiques dI jour- dames de Longueil qui, l'an dernier, onàt rages a I leuti prochaie. Par la vo<

eiller à lu sécurté pubipune. C comit nul. Par-là elles sup p léeraient à son dé- formé une société de croisade contre lc i déumonrerez " qiue ceux-làî seuis doiver

Les partisan-s de Phuonorable Jean Cia-| la ej t auxu dcrrerfut de publicité, et Proageraient vellude!xniifuainjdenplvné,onticlavgereiel le- luxe "ab conduire le char de létat, qui ont la cii-
, cconnaissances si utiles uic l'agriculture. Digne apôtre, fondateur dle notre blbie " fiance dut peuple. Que i'el au peupilr,

bot, comrmiseaire en checf des4 Traîvaux Pu- fier l'état dcs lieux et le I lclarer mette-T ercqi
blics, sont particuiièrement invités le se ment si les mesures déjà prises sudisent bhrlul'uislin, qui marche à gaandtepéraluce, voilà encor mieuv ul à la majorité(Ii lupeuple à gouverner par
trouver, samîedi à 1I ludlimiatinl, a la le- dans le cas fnue partie tîcla tlevée vieil- Ill:,,servira lbeauicup à rétablir Fêluili- vouts attend ! A-cevnez tile rég(iiêret- votre

hdre. Elle a pour but Io défricher les ter- pays. Que votre voix, qui a détruit le " i mimdiaire îe ses mamla aires. Que
meure uc ce n icur, rie Hrut a elTo er suibitement, polur proté- res incutes, pour les ndre arables, et dmonlde ivrognerie, fasse disparnitre de le règne de llOligarchie, diiupaironuarc.
pour l'accompagner aI aaison dui Parle- gii la vlle cuntre imndation. S'ils jugent a ugmeter nos t;produits. Le grand thème notre sol ce lux el'réné cui mine ecure i i u favoritisie et fini et prorri poirment. euic inueerdé tc lltitre a s i nte, iscîl, sur lequel on devrait travailler, pour pavé- notre pauvre petuple. Vus en connaisez " lujours di Canada.' En un mt que

r o ntn e i d ui q e neboui ti ce lles ti l e t im - in e m e n d e li scie n ce a g ric o le , c e so n t le s to u te s le s c o i s é qîui e n c e s m o ra le s p ol u r le s v o u s uinI e z c o n se r r da s tu te s a p lé n i-

mentlibe noliu-tpprend qte xeur prix foui liérerits branches qu'embrasse cette familles et pour le pays. C'est la dernière 1

lences le Comte et la Comtesse d'Elgin ont Les evers sont en <usure utoriss," dans ieen itît et unie péricc les a m s iie qu'il vous reste aà entria er.V u e cu'iipr unei htenlnue e rei
récuni lundi uermier le 7, une nobrue le ca <é uite crevasse surait lieu subite- bestiaux, les isitruiments le travail, etc., vieillesse cent fois bénie, le plaisir 'iavoir ble.
société pour udonner leur prenuiére sirée et, ftire exéculer cd'urgence et sans etc.l eux ois sauvé votre patrie !l!!C'est11 b
à leur nouvelle rsidce"Elmsley llouie." attendre l'initiative des msi, et - ulec vou te Pour capter la faveur, et obtenir less
Les arrangements étaient exeestiveinciit travaux necsmres pour prévenir l'elva- Mais ivec touts ces soins l'agriculture doufle cournne qui vtusattee lter la ie ue le
bien faits, dhit ce jouirnal, et bien que le hisiem et de la ville par lesles eau." sera toujours languissante, ai elle ns apas P. J. l. ne LoTisir.. f
parti fut très inombreu, l'sace e mni-- Courrier E.- U. son corroboricteur naturel, les manuifactu- des randidats l'ont quelquefois ce granude<

qua, et tou ot t enchanes.esmdigènes. Pour qu'elle prospère, il CORRESPNDANCES. promesses, récitent uin long crmdo politique;
. 1 .1 . 1 -. 1._.., lui faut uin débouché n rfu dp- n Ii , '---

amusements de la soirée et d Pui banité i
de l'hôte et de h'lutesse. Nonobstait li
presso tunrbuliente et fscticuse uId Ah ontréal
il parait évidenit que dans lu llaut-Catnada,
du moins, Son Excellence occupe cette pua.
sition de digne neutralité de laquielle on s
tant travaillé mpur le luire sortir."

A cette soirée se trouvaient A. le chan-
celier et Mlme. Bialke, le juge ci chef et
Mmc. Macaulay, M. et Mme. LaF-ntai-
ne, M. et MAme. Hinclc-i, et Mine. Siili-
van, Mne. Draper, MI. et Mimne. ly.
Sherwood, M. et Mmne. J. IL. Camteron,
M. H. J. Botultn, AI. et Mine. Alcolim
CaincronA. et Mie. Cayley, le shérif
et ime. Jarvis, Dr. et hn3e. M i, Dr.
et Mnie. Ryerson, Dr. et Mine. Bevan,

M M- p1 1- ; 1 :M

(Pour le Canadien.)

AMRICULTURE ET INDUSTRIE1
Lu' déiréde civilisation <'un

Peuplese rutéle par les progrès
te t'uiunîuietnie Conime jur Ceux
îes sciences et des arts. l'hiscous ssaanons, phis les intiers
'aiivennent des artis, et plus leluxe lui-mnme devient untbjet
'l'utilité ; mais ce luxe ui atti-
railemsu perflu du riche pour ré-
iuiénérerrle ta-nili duîs-ce
nue prospère que sil'agriculture,
't'veloppue dens les mêmes

pIrnpornons, augmente les ni-
(luse urmnire,(Iiscers

i érèsiletnReéplua bipbue
Françisce.)

c. C LMmiue. croudiot, M.e CLm111Ce. Jonii C es ..oes i. ritettt ul'èîu scumnlises'aux
Camneron, M. et AMme. T. G. Ridouit, plumarieuroles renoue îlesouiseCus, qui
colonel et Mme. Carthew, AI. et Mme. méditent sur le misère di peuple, cher-
John Crawforid, M. et Mmluue Jole Ri- chant les moyens d'y rénmédier. Ellesdout, &c. sont vraies dans toute la force dle leur cex-

pression t mais l'application qu'on e peut
faire n'est certes pas la môme pour tout leLe Globe nde Toronto nou informe pays. Car les proportions entre les déve-que les magistrats du HIaut-Canadla,qiimi ont loppent nts de l'agricuîîumre, îles sciences,Signé le manifeste a nnexioniste c eMont- les arts et du luxe ne sont pas les mêmesréal,ont été destitués et prinésle leurs partout. Ce qui peut-étre vrai en mrntiquecommissionîs. en Angleterre et en France, par exemple,
petit-être faux en Canada.

Les pays, l'Angleterre spîécia!emenut,
On lit dans lh Journal d'hier. sont es-entiellement manufaictutriers..
Une lettre de Toronto en dat c du 12, Leur population surabonlanite nie petut

annonçait que M. Baldwin était sauvé. point trouver d'emploi à l'agriculture.
Cette lettre voulait parler probahbenit Ele fournit beaucoup plus de bras qu'il en
d'une première attaque. Mais une dépé-f autipour faire produire la terre. Il est
cho télégraphique d'hier soir datée:" 4. donc nncessaire pour cette suraoedance
heures et quart," aieit:" Qiel9 ue peu J'avoir d'aîutrcs emplois pour lui faire
imuw." Isgner ion pa1n. Le commerce, les nui-

lia]~~~ LHLu intee pour tous ces proa uts.
Il faut que l'agriculteur puisse absolument
me plisser d'argent et trouver prés ie lui E. B-écr, Islet--Lieure et argent re-
tout ce qui lui est nécessaire, en éciange çis,
deîses propresproduits. Autrement l'a- M. B. PIslen.--eçu Gs..
gncubure ne parviendra jamais à un haut M. I do.-Reçue 3s.
degr d'extension. Car beaucoupt l'arti. M. F. C---do.-3s.3d.
cles ie seront jamais capables le lutter M. AI. 13- Si. Chales.-12.
avec avantages sur les marchés étrangers. MI. Ls. T- St. Roch.--Letr reçue

Par exemple, ui bétail bien négligé ici, cous avons ratifié l'erreur : elle in'est
C'est le mouton, véritable richesse jagrico pas ie nous, viû que votre preuière
le, regource lrtcieumse pour l'agriculteur lettre mue comportait i les numi, ni les
et pour tout le pays. Jusqu'à présentnon a montanta , par eux payés.
généralement élevé ce bétail comme le
bi:tif, epour le marché. Oui n'en a gardé
ime la quantité justement nécessaire pour A onces.les besoins do la maison, qu'autant qu'il en
fallait pour la filature domestique, la laine
na•yant poimt e débouché. Ceci trouve

ariculdami a hdcisprcporion de l'ugricuh- BAZAR
ture avec les mantufacîtures de laines, qui
n'ontîjanuis été encouragées, parcetqu'on de la Societéharitable des Dames
employait les bras à l'exploitation des bois Catholiques de Québec.
île toute espèce. Les essais qu'on a faits TrE public espectueusement informé, qu'il
ont Peu réussi, parce que le goût pour le L se tiendra mu BAZAR de cette Société, le
luxe a faussé les esprits. Et ce goût est CNQUIEElE jour cde EVRIER, 185o. Le
certainement trop favorisé. De là c produit de ce Bazar sera employé pour venire ilà cuta u rhctn(e lê tles Filles sotie la
engouement pour les étoffles étrangères, et direction lemtSuera eeFaeChasioé.
une espèce ce mpris pour les produits Les personnes qui désirent y contribuer sont
indigènes. Il est vrai de dire que ios lai- priées d'envoyer leurs efrets aux Dames el-des
nes sont grossières. Mais qu'on étabîliase sous mentionnées.

Me N VELSON,les maniituifactunres de laine, et vous verrez Tes1lmes FAN VE ,
le mouton devenir in des premiers soins " I'AINCHAUD)
le l'agriculteur, qui cherchera les moyens " 'ROY,L '.
d'amèliorer les races sous tous les rapport. . OULSEY.
Sans négliger les travaux domestiques, Mesdamles, McCord, Duva!, Leliâvre et U.
l'agriculteur enverrait aux manufacture Tessier,tiendro dtratablederfraichissements.
le siurpluns de ses laines, et en recevrait en Par endre,
échange des draps de 'espèce désirable JOSEPHTE MASSUE.-
pnur les besoins de na famille. On pourrait Québec, 7 Décembre, 194. e r

les prnoeaese vanuismut surent avec
le dernier hurra de l'élection, et ce crleo..
souvent ils n'y croient lhas! AMon Crelo 1 -
lilique vous est connu, et vous pourez le
connaître par m conduite politique ia
sée.-Cette conduite vous est-elle ue fi'
rantie suflisante pour avenir C'eta
vous à en juger, je n'en ai pas e meilleur
à vous ofl'tr. Si vous mie confiez de noi-
venu votre mandat, je iravaillerai pour
vous, et dans l'Assemblée Législtire
comme ei-devant et dans le conseil exêc-
tif. Comme conseilleexécutdif,eniasisr
sera de faire connaitre vos besoins, rt-
désirs, et le faire valoir vos intérêts de
toue genres, et ceuxne toute la province.

Je laisse avec confiance le soin d mInDr
élection à votre patriotisme bien connu-
j'obtiens vos suffrages, je nm'efforcerai le
rendre et flire rendre justice à tous mCI

constituants, à tous nes concitoyens, d,
quelque langue, origine, ou religion quili
soient ; mn devise sera pour l'avenir, com-
me par le passé,-Droits égaix.-JuiSîî
égale

J'ai Phonneur d'être,
Alessiumrs,

Votre très devou6 serviteur,.
J. CHABOT.

Québec, 2Scdocemuubre 184-9.
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OSiIPH. PETITCLERC, Notaire, rut .
.ospi, NO . Hute-ill.
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